
mm 
mlssaire de police, elle aveua avoir pris un 
faux nom et dit qu'elle « a i t la femme d'un 
sieur BloSm, comptable chez M. Tarangot, 
fondeur à Tourcoing. Elle ajeute que les 
hogota lui avaient été confiés par son maii 
pour les vendre, mais qu'elle en ignorait la 
provenance. 

Bloem, arrêté peu de temps après, re
connut qu'il les avait soustraits à son pa
tron . 

Après des débals animés, le jury rap
porte un verdict de culpabilité mitigé tou
tefois par l'admission de circonstances 
atténuantes. Eu conséquent», Bloëm est 
condamné àut .e année d'emprisonnement. 

Défenseur : M» D'Hooghe. 
2» affaire. — Attentats à la pudeur sans 

violence. (Huis clos). 
L'accusé H l le nommé Henri Gervois, 

ag i de 28 MSf c e à Paris, domestique, 
s a i s domicile actuel en Franc;. 

Déclaié coupable, avec circonstances atté
nuantes, il est condamné à quatre ans 
d'emprisonnement. 

Défenseur : Me de Couspemaeker. 
3 e affaire. — Attentats à la pudeur. 

(Huis-clos) 
L'accusé est le nommé Louis-Joseph Bri-

cout, âgé de 69 ans, journaUer, demeurant 
à Maiem. 

D'claré coupable, sans circonstances atté
nuantes, Bricout Jt condamné à six ans de 
travaux forcés. 

Défenseur : M» Edmond Lemercier. 
Andience du\\. 

Miuis.ère public : M. P I É R O N - L E R O Y , 
s u b î t h o t d u piocureur général 

1 " affaire. — Vol qualifié 
L'accusé t le nommé Juachim S ix , âgé 

de 23 au.-, tapissier à Lille ; il vient répou-
die devant le jury d'une soustraction frau
duleuse dVffeîi d'habillement et de numé
raire comm s le 5 août 1874, à Hallemmes-
k l Marais, au préjudice des épaux Mou-
v?au, avec les citeons'.ancrj aggravantes 
d'eccalade et d'eff action extérieure et inté
rieure dans un édifie?. 

Déclaré s >upable avec circonstances atté- i 
nuantes, il est condamné à cinq ans de 
réclusion. 

Défenseur : M» Barbedienne. 
2* affairb* — EMission de fausse monnaie 
Le-, accusés sont les nommes Couvelaere, 

Eugène, âgés de 30 ans, maicband d-3 
chiffons à WarverdiDghe, et Xavier Be the-
loot, ouvrier de ferme au môme lieu. C'est 
en avril dernier et dans les communes de 
Vo'kerinkhove et Merckeghom que les faits 
d'émission de far se monnaie qui leur sont 
reprochés auraient été a c emplis 

Les acca t'i déclarés coupables tous deux 
sont condamna ;, Couvelaere en sept années 
de îécluston Bertheloot en cinq ans de la 
même peine, chacun 10 ans de surveillance 
et 100 francs d amende. 

Défeii. euis : Mcs Allard et Détappe. 
3* atfaire. — Coups et blessures volontaires 

ayant occasionna la mort sans intention 
de la donner. 
Constant Vanhouté, âgé de 17 ans, né à 

Thiell (B lgiquej, lit-serand à Ascq a, dans 
cette demièie commune, le 20 juin dernier, 
porté à un sieur Quatrecœur des cou os et 
tdessures qui ual occrsioDné la moit de la 
victime. 

Défenseur : M* Hattu. 
[L'audiencs continue.) 

' .«mua MORTUAi&ts ET D'OBIT — Imprimerie 
Alfred Reboux — Avis gratuit dans les deux 
édition du Journal de Roubaix-

Faits Divers 
— Entre démocrates 1 Avant-hier, a l'is

sue iii la séanca du conseil géaéral le la 
Côte-d'O-, deux conseillers, p?rmi l»s 
plus rouges, se tont battus à coups de 
poing. 

—P*ris-Journal raconta que M. Damott î , 
premier vicaire de l'églis; Saint-Paul, en 
passant, hier, boulevard Bourdon, a été 
bousculé par deux individus qui i'av :eat 
d'nbjrd traité de calolin. 

M. Datnotie, qui a la poigne solid i, les 
a saisis au;~ilôt aa collet en leur disant : 
«Je ne veux pas vous conduire au poste, 
allez vous Esta* poudre ailleurs ; n m s lâchez 
de ne plus recommencer. • 

Les deux gai l laidi , a :z inter loqua, se 
sont Siuvt ; à ouïes jambe. ;. 

— Mardi matin une tentative crin inelle 
de déraillement a eu lieu sur le chem u de 
fer de Lisb-ux à Oibac. Deux g.o&se.s pier
r e avaient été p l a c k i sur les rails. Le 
train qui part de Lisieux a huit heures 
dix en a broyé une et l'autre a é lé i jetée 
par le chasse-pierre, sur le côt5 de U 
voie. 

— Un émule de Jud : 
Un assassinat vient d'être commis sur la 

ligue de Moavi t -Schlesv ig ; 
M. K cher, propriétaire et fabricant 

d'eau-di- vu- à Biai.ck, avait eu l'bopru-
d^nca, dans la salle d'alterne de B i i i on , 
d'ouvrir • >n portefeuille,qui contenait beau
coup de valeuis en papiers et en espèces 
Tandis qu'il comptait son or, un inconnu 
s'approena de lui, l'obseiva et le suivit 
ensuite . Quand on monta eu voiture, l ' in
connu, n'ayant qu'un billtt de 3* clas-se, 
dut se séparer pour quelque temps d- Kut-
scher, qui entra dans un compartim* ul da 
2* claste. Une heure plus tard, à la s ation 
de Raussnitz, l'inconnu échangea son billet 
contre un billet de 2* clafse, qui devait le 
conduire jusqu'à une station asstz rappro
chée. 

A la station de Nézamisli lz. où l'inconnu 
devait quitter le chemin de fer, il reprit 
UQ billet qui devait le con lui™ deux sta
tions pluo loin. Le trajet était de vingt-
trois minute*, il suffit au meurtrier pour 
accomplir son dessein. 

A la prochaine station, lV>sibSin quitta 
le train ; le train conduit le cadavi e jus 
qu'à Chropin, la station où l'assassin aurait 
dû forcément descendre si l'assassinat n'a
vait déjà élé commis. A Chropin, le conduc
teur ouvrit le eoinpartimeut et découvrit 
le crime On fit jouer aussitôt 'e télégraphe 
pour envoyer le signalement du meurtrier 
dans toutes les directions. 

L'assassin a été* promptemeat arrêté* A 

Kojetein, où il était descendu, il n'était pas 
sorti de la gare par la porte où il aurait 
dû donner son bil let; il avait suivi la ligne 
pendant quelques temps, puis s'était diiigé 
vers le village à traver champs. Apiès avoir 
erré jus ju'à quatre heure* du matin, il s'é
tait fait donner une chambre dans une 
auberge et s'était lavé ; il s'était éloigué à 
huit heures eu laissant derrière lui son 
paletot couvert de sang et quelques billets 
à ordiv. Ces objets furent trouvés à dix 
heures du matin. Le portefeuille fut égale
ment tiouvé pi es de la ligne, mais sans les 
valeuis qu'il avait contenues. 

Lasssàfcia ^tourna à Nézamislhz, où il 
avait pris son troisième billet, et c'est là 
qu'il fut ar iêk , dai,6 une auberge, à quatre 
heures du soir. Le.-» preuves étaient si acca
blantes q u i ! avoua tuut aussitôt son 
crime -

Il s'appella Albert F i t u n d , ctt Hongrois 
d'origine? et avait se>vi en dernier iieu 
comme tommeiier à Bi i inn.Mis en piésenco 
du cadavre, il s écria : » C'est lui ! i 

Api es avoir dépouillé le cadavre. Freund 
était eorti par une fenêtre du wagon, était 
descendu sur le marc:he-pi«d et avait sauté 
sur la ligne avant l'arrêt Ju traiu. 

Quand il examina le portefeuille, il n'y 
trouva que 300 thalers Lf; 12,600 florins 
que Frrund avait vu entra 1rs mains d* 
Katscher, en homme piudent, les avait 
confiés à la poste de Bii iun au dernier mo
ment, avant de partir. 

On lit dans la Presse Médicale : 
« T es f e m m e s affaiblies, l e s j e u n e s 

filles ch loro t iques , l e s j e u n e s g e n s f a t i 
guas par U cioissiince, l e s ouvr iers de 
m a n u f a c t u r e s fx énués par de pénibles 
travaux , 1>s v i e i l l a r d s verront leurs for
ées revenir so-i- »n ftufnce du v in du doc
t e u r Cabanes ( k i n a Cabanes) au Lacto 
p h sphate de c h a u x et de fer e t a u 
quinquina t i t é . Lo pioduit qui fait U 
ba^e fie ce médicament fait partie immé
diate de notre s y s t è m e os seuse e t s a n 
gu in; ajss i ou uc r-aurait employer un 
rr.e l eurtoniqiiH d n^ 1 a n é m i e la ch lorose , 
l e s per te s bl nches et s é m i n a l e s . 1appau 
v r i s s e m e n t du sang les fa ib lesses g ê n é 
raies déb i l i t é cons t i tu t ionne l l e chez l e s 
femmes eue i a t e s . f a t i g u é e s par l e u r gros 
s e s s e , dan., k. fièvres i n t e r m i t t e n t s r e 
be l l e s et d<-.us tous les cas où ou a besoin 
d'avoir recours à de puissants toniques; tou
tes les s o m m i t é s m é d i c a l e s le prescrivent 
tous les jours avec succès. • 

Dépôt dans toutes les pharmacies de 
Franco et de l'étranger. 

A Roubaix, pharmacie Couvreur. — Prix 
4 francs. 

P. S. — I l sera fait un rabais aux no-
vriers de mauuf ictures qui prendront UDe 
certaine quantité à la fois. 6954 (a.) 

— s j . 
Progrès de l'Art »«K"*l , ' j rm.BT.a>aMB 

Dents et Dentiers sans crochets ni ressorts et posé 
sans douleurs. l£d<Miai*d V e i ' b r u i t u h e 
DENTISTE, breveté de S. M. le Roi des Belges 

8, rue de i Hospice, 8, ROIBA1X 
MAISON A PARIS 

4 , B o u l e v a r d P o i s s o n n i è r e , 4 
NOTA. Ces dentiers ont l'avantage de ne pas 

emplir la bouche, ils ne nécessitent pas l'extrac
tion des racines et viennent soutenir t-s dents 
chancelantes. — SUCCÈS GARANTI. 

Nouvelles du soir 
l?é|»êelfte8 T é l é g r a p h i q u e s 

(Service particulier du Joural 
de Roubaix). 

LA GUKRRK C A R L I S T E . 

Hendaye, 11 novembre, U h. 3 2 m . 
— L e s a v i s d 'Iran p o r t a s ! q u e , h ier au 
so i r , l e s n o u a i s su .-.oui e m p a r é e s d u 
m o n t S a o ' M a r c o <ta Henter ia . Un ba-
tai l ion v i en t d e partir pour s e j o i n d r e 
à l'ar u é e . — On entend un feu a s s e z v i f 
v e r s le» m o n t a g n e s d ' O y a r z ù n . Il y a 
ici un peu d e m o u s q u e t e r i e . On e s p è r e 
q u e ce &oir u n e partie d e s t r o u p e s e n 
trera d a n s I r a n , 

hendaye, M novembre.—On m a n d e 
d e I iSStslir. 11 n o v e m b r e , 1 h e u r e d u 
m a t i n . (Depèi'.hn officiel le car l i s te ) : 

t Le roi , a c c o m p a g n é par le g é n é r a l 
E i o et par 1« b r i g a d i e r E g a n a , a par
c o u r u toute la l igne d e bata i l l e , il a é t é 
rvçu a v e c un g r a n d e n t h o u s i a s m e p a r 
l e s v o l o n t a i r e s d o n t l 'entrain et la 
loyauté sont i n é b r a n l a b l e s . L e roi a 
p a s s é la nuit à L' c u o n a en face d e l'en* 
n e m i qu i o c c u p o A s n g a r r a g a . » 

Madrid, 11 n o v e m b r e . — L o m a a 
• cct ipé bief" matin la l i gne d 'Oyarzùn è 
S . Mart ia l . Il a f3it c o n s t r u i r e d e s re
t r a n c h e m e n t s au m o n t S s n M a r c o . Le 
1; u a é t é o u v e r t à 1 0 h e u r e s d u m a t i n . 
Los t r o u p e s ont pr is l e s h a u t e u r s s i 
tuée» e n face d t s p o s i t i o n s c a r l i s t e s . 

L a lut lc a o ù c o n t i n u e r a u j o u r d ' h u i . 
Hendaye, 11 n o v e m b r e , 5 h . s o i r . -

; L e s tt ou pi s d u g é n é r a l L a s e r n a o c c u 
p e n t les pos i t i ons c a r l i s t e s . Le g é n é r a l 

; e t s o n e s c o r t e en trent à I i u n . 
i , 

D E R I I E R E H E U R E 
Buyonne, 1 2 novembre. 

L e s c a r l i s t e s o n t é t é b a t t u s e t o n t 
i l e v é le s i è g e d Irun. I ls s e sont ret irée 

d a n s l es m o n t a g n e s . L ' e n g a g e m e n t a 
été s a n g l a n t , 2 0 0 l ibéraux sont b l e s s é s . 

COMMERCE 
DÉPÊCHES TÉLÉGRAPHIQUES 

Havre, 12 novembre 
(Dépèche de MM. Schlagdsnhauffea st C \ 

représentés à Roubaix par M. Bul t sau-Dss -
bonnets.) 

D e m a n d e t o u j o u r s b o n n e , prix fort 
b i e n t e n u s p o u r d i s p o n i b l e , l i vrab le 
t r è s p e u offert . 

T.iverpool, 12 aevsmbrs 
CDépèche de MM. Schlagdei hauffenet C», 

représentés à Roubaix par M. Bulteau-Des-
bonnsts.) v - ' • 

V<i{i! -s 1 5 , 0 0 0 b . M a r c h é l t r l r t e n g é . 

A v i s d i v e r s i 

LONDRES, 11 novsmbre. — Avis de M. 
Paul Pierrard, courtier err la ines .— L'ou-
vo'.ure de la i" série, d'enchère» de laines 

coloniales aura lieu le mardi 17 novem
bre 1874. 

Ai rivages,le 10 novembre 1874.—Sydney, 
17.2 7 bal'es; Port-Philippe, 8.504 b.; Van-
Diérren, 225 b ; Adélaïde. 1.665 b.; S w a u -
River, 3ril b . : Nouvelle Zélande, 9.369 b . ; 
Total'Australie, 37.371 b. Total Cap de 
Bonne Espérance,41.39»b. Ensemble 78.770 
b . Réexpéditions environ 6.800 b . laissant 
71.970 b. Renions : Anciennes sxîstence3 
environ B 000 b. Cargaisons flottantes envi
ron 13.030 b Total approximatif 90.U00 b . 

Coûts du change, le 10 novembre 1874. 
Paris, courts jours 25.10 à 2».15 

s 3 moi« 25.37 1 /2à25.42 1/2 
Liste des ventes : 

Marii 17 novembre, Ch. Balme et Ce. 
Mercredi 18 novembre, Hazard et Calde-

cott. 
Jeudi 19 novembre, Jacomb, Son et C e . 
Vendredi 20 novembre, Edenborough, 

Doxat et C% H. P . Hughes et Sous. 
Samedi 21 nov^mbi-e, H . Schwartze, 

WillaDs, Ove.'buiy et C*. 
Lundi" 23 1 ov. mbte, J. T. Simes et C% 

l i t ire cl Hudron. 
Mardi 24 nov. robre, Ch. Balme et C«. 
Mercredi 2n novembre, Webster, Darvall 

et C*. WinsVls* *H Bowes. 
J-udi Z6 iioveuibre. Hazard et Caldecott. 
Vendredi 27 novembre, H. P. Hughes et 

Sons, EienborougU, Doxat et C*. 
Samedi 28 novembre, Ch. B i lme et C e . 
Lundi 30 novembre, Willans. Overbury 

et C«, H. Schwartze. 
Mardi 1er décembre, Jacomb, Son et Ce, 

Buxton et Hunier. 
Mercredi 2 décombre, Edenborough.Doxat 

et O . 
Jeudt 3 décembre, J . T. Simes et C», 

Hoare et Hudsou, Thomas et Cook. 
Vendredi 4 décembre, Ch. Balme et C». 
H A V R E , 10 aovembre. — Cotons.— Nous 

nous mai u tenons avec une bonne demande 
en di pouible, et les affaires portent prin
cipalement sur les Amérique; il s'est traité, 
autre autres, passablement de T«xas que les 
veudeuisécouletst i s^ez volontiers.Les cotous 
très ordinaire et au dessous sont également 
très recherchés, et comme i's sont plus dif
ficiles à i* piocurar. lés prix sont plus" fer
mes, aussi le bon très ordinaire Lonisiafee 
doit s» voir dans les environs de 95 fr. 

A livrsr on a noté 50 b. Géorgie strict 
l ow middling, chargeant à 90 tr. et on a 
dû également traiter une partis de 112 b. 
Louisiane s l i ict low middling à middling 
* 94 fr. I t ; mais cette affaire n'a pas été 
cotés. 

sj — 

ft-s-fe.sLtXTi'H s V l I t M f t C i t i R 

Bourse de Paris du 11 novembre 187' i . 

Diux heures. — Le débat d e l à j o r n é e 
aurait pu faire es, é:er d'autres cours que 
c*vx cotés en ce moraent ; de 6< 80. notre 
Û'O/O vjent de baisser subitement k 98 55 t 
et cela sans de grands efforts ; ce qui fait 
voir que le maiché est peu solide quand 
les meneurs l'abandonnent. 

La faiblegsa d'aujourd'hui ne repose sur 
aucun fait bien sérieux ; on craint une élé
vation d ; l'escompte à la Banque d'Angle* 
v.ira ; mais cette crainte se renouvelle de-
pui- quinze jours saus se réaliser. 

Dans tous les C^B, c tte élévation eût elle 
l iru, q\ie notre marché n'en serait pas beau
coup affecté car ce fait ne devrait atteindre 
MJ.1I u»o;n."i t qu.j la haute spéculation, et 
salon nous elle s'est bieu alléguée à la liqui* 
datiou dernière. 

L. s écarts de primes sont toujours insigni' 
fiants ; le dont 50 c. se traite avec 15 c. 
d'écarl et le dont 25 avec 3'» c. 

Le- valeurs sent aussi calmes que les 
jours précédents. 

Les chemins français sont offerts : le 
Lyon à 880, le Nord à 1, 075 et l'Orléans 
à 8aG. 

Les actions transatlantiques viennent de 
baisser subitement de 10 fr. ; on les offre à 
225. 

Les actions et délégations ds Suez sont 
sans changement. Ls3 recettes du 1 , r au 11 
sont de 6»0.0QO fr. 

Le Foncier d'Autriche est côté 5 4 , . 
Le Mobilier Espagnol est en réaction de 

10 fr.. a 670 fr. 
La ï k n me ottomans varie entre 718 et 

720. 
La Rente Italienne a fait 67 40 et 67 

7». 
Trois heures. — Le 3 0/0 fait 61 99 et U 

5 0/0 98 50. 

G r a n d T h é a t > « d e K o u b a i i 
Jeudi 12 novembre 

L e s c h e v a l i e r s d i s p i n c e n e z , 
comédie vaudeville eu 2 a c e s , par MM. E . 
Grange, P . D viandes et L. Thiboust . 

Champrosé, MM.Hubert; Vaioquet,Therr; 
Chabannais, Millet ; Saint-Gobin, Joiselle; 
Beaucanard, Othon: Bec de Lièvre, Etienne: 
Paul Joubert, Mm~ Stella Gomberti; Mm» 
Aurélie Gaillard, Vasseur; Fauvette, Tail-
lefer; Zoé, Ab. 1 Brun; Cécile,Louise Vasseur; 
Mimi, Clémentine; Un garçon de café, 
Robert; Deux garçons de restaurant, jeunes 
gens. 

L e V i o l o n e u x , opéret'e en un acte, 
par MM E. Mestepes et Chevillet; musi
que ae M. J. Offenbach. 

Le Père Mathieu, MM. Lazès ; Pierre, 
Etienne; Reinette, Mlle L noir. 

1-e p a r d o n d e I N o e r n a e l , opéra-
comique en 3 actes; musique de Meyerbeer. 

2e acte 1er tableau, grand air chanté par-
Mile Lenoir. 

L e s d e u x . S o u r d s , comédie-vaude
ville en un,actt\ de M Jules Moineau. 

Damoiseau, MM Millet; Placide, Othon; 
Boniface, Etienne ; Eglantine, Mils Louise 
Vasseur; Un gatde-champètre, MM. Paul ; 
U n jardinier, Ernest. * . . . 

Ordre du spectacle : 1. Les deux Sourde; 
2. Le Violoneux; 3 . Intermède; 4 . Les 
Chevaliers. 

Bureau à 7 h. 1/2. Rideau à 8 h . 
Prix des places : Loges, 3 fr.; fauteuils 

de pi ,mière galerie, 3 fr.; fauteuil d'orches
tre, 2 fr. 50; stalles de première, 2 fr. 25 ; 
première gal-uie, 2 fr.; Rtalles de parquet. 2 
fr.; parterre, 1 fr. 25; seconde galeiie, 1 fr.; 
amphithéâtre, 60 centimes. 

A l'élude. — Le Bossu ; L% nfant ; Les 
pauvres de Pars ; Le Lion Amoureux; Le 
Parricide; M. Alphonse ; Les Pantins de 
Violette; Les défauts deJacotte; La chanson 
de Forlunio. 

AVI?.. S'adresser, pour les conditions de 
l'abonnement, à la direction, tous les jours 
de deux à qualic heures, ch°z Mme Vlieghe, 
rue du Fontenoy, 16. 

S O C I É T É A N O N Y M E 
DES 

EÀDX HIHËRALES SDLFOREUSES 
» E B E L E E V I L L E P A R I S 

Dont les statuts ont été établis suivant 
acte rnçu par M'^ HUILLI£R et son collè
gue, notaires à Paris, le 30 octobre 1874. 

EXPLOITATION AUTORISÉE PAR ARRÊTÉ MIKIS' 
TÉRIEL EN DATE DU l , r SEPTEMBRE 1 8 5 3 

CAPITAL SOCIAL : 1 , 6 0 0 . 0 0 0 FRANCS 
Divisé en 3 , 9 o O Actions de 5 0 0 francs 

chacune 

S O U S C R I P T I O N P L B L I Q U E 
A 

3 , 4 0 0 A c t i o n s d e l a d i t e S o c i é t é 

COHDTIO S DE LA SOUSCRIPTION 
F . . S © en souscrivant; 

Ç& à la répartition; 
3 9 5 psr f.actioiirt de 12,'i CraSCS dans 

."»00 le courant de l'aunée 1875, au 
f a r r l à tneïur.1 des construc
tion» et suivant délibération du 
Con» il d'admiui-lration. 

F'OTVO.V'X'ETjrt.S : 
MM.ALRX.4.NDHE-UÉ-v LAt'OSTOLET S 

ERNEST LÉ. N LA POSTOLET, 
FRANÇMIS-HUBERT l.KHTRUX, 
A L F R E D ADELPHE CERTEUX, '*"J 

EXPOSÉ 
La mise "n »xplo<tatiou de la source mi 

nérale sulfureuse de Belleville-Paris a lieu 
sous le patronage scientifique des noms les 
plus anioribés : 

M. FRANÇOIS, ingénieur en chsf des mi
nes , a ca té la source. 

MM O. HENRY ET CHEVALLIER,membres 
de l'Académie de médecine, en ont fait 
i'analyst* et le rapport. 

Le M I N I TRS DE L'AGRICULTURE a donné 
l'aulerisaliou. d'exploiter 

M. B E A U D E , inspecteur général des eaux 
minérales de France, a longuement étudié 
le îégime de la source en vue d'uDe appro
priation projetée de se i eaux pour l'hôpital 
Saint L o u i s le premier kôpital du monde 
pour le» ali; étions de la peau. 

M. D A V E N N E , directeur général, disait 
que l'emploi de ces eaux à l'hôpital Saint-
Louis ter. il la meilleute preuve de leur effi
cacité et ferait la fortune de la source. 

M. 1M D1 GUBLER, le savant profssseur 
de thérapeutique à la faculté de médecine, 
déclarait en parlant des eaux de Bellevil le-
P^ris, qu'elles ne le cèdent en lien à celles 
d'Enghien et de Pierrefonds. 

M. le D ' RICORD consulté, a donné sa 
haute approbation au projet; il en considère 
la réalisation comme devant être un im
mense bienfait pour la population paii-
sieune. 

Entîu, ia société des Eaux sulfureuses de 
Bt-.lleville Paris a obienu pour cette oeuvie 
éminemment utile, i appui et le concours 
scientifique dos D'~ MALLEZ et LANOIX. 

L'aveuir de ces eauy esi donc absolu
ment assuré. 

G a r a n t i s d e s a c t i o n n a i r e * s 

1° La propriété de la Source ; 
2° 3.500 mètres de terrain 

représentant uue val» ur rlalle 
de 310 .000 fr. 

3S Les contructiotis de l'Ela-
blisâoment thermal à élever 
sur ledit terrain, son agence
ment et mobilier, euviron. . 700 .00» fr. 

Ensemble un million dix 

saille francs 1.IH0 000 fr. 

Les actioiis offrent donc des garanties 
analogues à de* obligations, puisqu'on;de
hors d« l'exploitation elles ont pour gage les 
propriétés ci dessus décrite? 

Le rendement de la tource de B E L L E -
VILLE-PARIS étant, d'après la rapport de 
M". FRANÇOIS, ingénieur en chef des mi
nes, d'en vil on 140,000 litres on 24 heures, 
rétab'is-emyut jmmn* fournir 400 bains, 
400 douchas, alim-'i l .r doux salles d'inha
lation, de puivén-atiou, et U mise en bou
teilles. 

Les dépenses, largement prévues, pour-
tont ^'élever à U somme de 250 francs par 
jour environ. 

Les receltes, en prenant peur prix 
moyen des bains et douches celui de deux 
francs au lieu de 3 fr. 70 c , qui est le prix 
moyen de la plupart des établissements 
thermaux, en tenant compte de la location 
du linge, mais en L i s s e s ! de côlé le pro
duit de la vente de l'eau en bouteille et de 
celle de l'eau en boisson à la source même, 
arrivent à une recelte de 2,050 frai es par 
jour, réparties de la manière suivante : 
1* 4 « 0 b a i n s a « f r a n c s . S O O 
« » 4 0 0 d o u c h e s à 2 f r a n c s . S U O 
I n h a l a t i o n . e t p u l v é r i s a -

l i o n I & O 
L o c a t i o n d e l i n g e . 3 S S 

* « K » 0 

Sur cette somme, il y auraii donc un bé-
tv fie i pot-tibte dn 1 8 0 0 fiancs, eut réduisant 
c • résultai de 5 0 0 / 0 pour ta première an
née d'exploitation, il suffirait encore à 

Bl 

réaliser un bénéfice de 32S 5 0 0 francs, soit 
un revenu dVnyiron 20 0/fj. sur le capital 
social de 1 6 0 0 , 0 0 0 francs et l'espérance de 
voir ce revenu altuiudre 4 0 0/0 

Ces appréciations, résultat d i travail de 
recherche et de statistique dressé p a r l e 
Docteur L a n o i x , sont à la disposition des 
souscripteur*. 

O U S O I M i t I T : 
Chez MM. THELIER et HEN-

R0TTE banquier.iO.rueChau-
\ PAI S ^ chai, au Crédit de MM. L A -

FOSTOLET frères et CERTEUX. 
Et à l'Administration du Journal 

LE FIGARO rue Drouot, 2 6 . 
A LILLE Chf̂ z MM. PER0T et C», ban

quiers. 

LA SOUSCRIPTION SERA OUVERTE 
di 12 an 20 NovimBre 4874 

• ^ s » — 

COMPOSITEUR 
O n d e m a n d e u n b o n c o m p o 

s i t e u r t y p o g r a p h e , à l'imprimerie du 
Journal de Roubaix. 

SANTE À TOUS d e c i n e , s a n s p u r 
ges e t s a n s frais, par la dé l i c i euse farine 
de Santé de Du Barry de Londres , di te : 

REVALESCIÈRE. 
Vingt-sept ans l 'un invariable succès, en 

cembatUnt les dyspepsies, mauvaises di 
gestions, gastrites, gastralgies, glaires, vents, 
aigreur* acidités, palpitations, pituites, 
nausées, renvois, vomissements, même en 
grossesse, constipation, diarrhée ,dy ssenteries, 
coliques, phthisie , toox, asthme, étouffements, 
étourdissements, oppression, congestion, né 
vrose, insomnies, mélancolie, diabète, fai 
blesse , épuisement , anémie , chlorose, 
tous désordres de la poitrine, gorge, haleine, 
voix, des bronches, vessie,foie, reins, in tes 
tins, membrane muqueuse, cerveau et sang, 
— 79,000 cures, y compris celles de Ma
dame la Duchesse de Castlestuart, le duc de 
Pluskow, Madame la marquise de Bréhan, 
Lord Sluard da Decies pair d'Angleterre, 
e tc . , etc. 

Cure N» 65,311. 
Vervant, le 28 mars 1866. 

Monsieur, — Dieu sou béni! votre R e -
valescière m'a sauvé la vie. Mon tempéra
ment naturellement faible était ruiné par 
suite d'une horrible dyspepsie de huit ans, 
traitée sans résultat favorable par les méde
cins, qui déclaraient que je n'avais plus 
que quelques mois à vivre, quand l'éminento 
vertu de votre Revalescière m'a rendu la 
santé. A . BRUNELIÈRE, cure 

Cure N° 74,442. 
Courmes, par Vence, (Alpes-Marimes) 

juillet 1871 . 
Depuis que je fais usage de votre bien

faisante Revalescière, je ressens une nouvelle 
vigueur, la laryngite dont je souffre depuis 
deux ans tend à disparaître avec le malaise 
que j'éprouvais dans tous mes membres. 

METFFRET 
Cure N° 45,270. 

P H T H I S I E . — M. Roberts, d'une consomp
tion pulmonaire avec toux, vomissements, 
constipation et surdité de 25 années. 

Cure N». 68,413. 
M. Lacan père, de 7 ans de Paralysie 

des jambes, des bras et de la langue. *. 
Plus nourrissante que la viande, elle 

économise encore 50 fois son prix en médeci
nes . En boîtes : 1/4 ki l . , 2 fr. 25; 1/2 k i l . , 
4 fr.; 1 ki l . , 7 fr.; 12 ki l . , 60 fr. — Les 
Biscuits de Revalescière se mangent en tout 
temps, soit à sec ou trempés dans de l'eau, 
du lait, café, chocolat, thé, v in , etc. Ils 
rafraîchissent la bouche et l'estomac, enlè
vent les na- ;ées et vomissements, même en 
grossesse » en mer, ainsi que toute irrita
tion et . te odeur fiévreuse en se levant, 
ou an i s certains plats compromettants : 
oigu ' s, ail, etc. , ou boissons alcooliques, 
me ru aprè6 le tabac. Améliorant le som
meil, l'appétit et la digestion, ils nour
rissent, en même temps, mieux que la 
viande, donnent un sang pur et des chairs 
ermes et fortifient les personnes les plus 
affaiblies. En boites, de 4, 7 et 60 francs. 
— La Revalescière chocolatée rend appétit, 
digestion, sommeil, éneigie et chairs fermes 
aux personnes et aux enfants les plus fai
bles, et nourrit dix fois plus que la viande 
et que le chocolat ordinaire, sans échauffer. 
Bn boites de 12 tasses, I fr. 25 c ; de 24 
tasses, 4 fr.; de 48 tasses, 7 fr-.; de 576 
tasses, 61 fr.; ou environ 10 c. la tasse. — 
Envoi contre bon de poste, les boites de 
32 et 60 fr. franco. — Dépôt à Roubaix 
chez MM. Coille, pharmacien, Morelle-
Bourgeois ; Léon DANJOU , pharmacien, 
rue de l'Hôtel-de-Ville, à Tourcoing, et 
chez les pharmaciens et épiciers. — Dw 
BARRY et C», 26, Place Vendôme, à Paris . 

Éviter les contrefaçons 

CHOCOLAT 
MENIER 

Exiger Is véritable nom 

DENTS ET DENTIERS 
P E R F E C T I O N N E S 

falicitant la prononciation et la mastication 
ne nécessitant ancune extraction de racine 
et se posant sans aucune douleur. 

S u e e e s g r a r a n t i . 
DENTS et DENTIERS, système américain 

SANS RESSORTS 

Spécialité pour la conservation des demi* 
malades par la matiscation. 

flALLËR-ADLER 
D B 1 V T I 8 T H 

66, ru* d?Angleterre, LILLE 
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